
JOCRNAL OFFICIEL DU TERRITOIRE nu TOGO PLACÊ SOUS LE MANDAT DÈ LA FRc\,,(:E 4~;1 

AllULT~:RE 

r La femme cOIlvRincup d'afluHf>re~ ainsi que son complice 
~ sont traduits sur Ja d('nonciaLion du Inari devant le tribu­~ 
.~ nal df' SUbtiÎV1SÎOII. 

mSSOLCTlON DU MARIAGE 

ART.11.- LIl di:-;:;;olillion du mariage peut se produire 
soit par la mort ,le l'un ùes époux, soH par le divorce. 

a) Jinrl rill IIIGt"i.- La veuve peût St) remarier, mais 
dan$ uo .lêlai I]e iH.:-: mois seulement après la mort de son 
mari. 

Elle n'est tenue enve,rf\ la lamiUe de sou mari à aucun 
remhouI!o'i.'lTH!nL 

b) J'ort dp ta (eJ1lIlJU?- La mort de la femme n'ouvre 
!trolt en aUCUl1 cas â Ctlmpensalion au profit du mari. 

e) IJt·VUi'ce.- Lp divorce est prononcé par le Tribunal de 
bubdlvision aprc>s lent.alivC' df" conciliation laite par le Chef 
du village Hf'Risté des familles des cIeux conjoint,. 

1... divorce lleut èlrf' demandé par le mari pour: 

p- :\lauvabe {'onflll'inatioH de la remme dùment aUestèe , 
par (wrLificaL médical; 

:2~. Atlullbrt> de la femme: 
•
~)~- ' CondamnatIon de la femme- à une peine de prison sn~ 

.t>éripnJ";· à deux HIl~ : 

4~~ .\hf'f'II('('R l"1~II(';h'ps de ta fAmme du domicile .conjugal; 

;)~~ Xfgli~en('.e hahiluelh!l danR les Lravaux du ménage. 

Lt:> divorce 1H:ul êlr(' demandé par la (emme pour: 

t"~ IHl)HJISSance tlu mari; 

2'­ Maladie:, eOlllaj,,d!msf's el incurabl~s du mari; 

a~- SévÎces et ml1uvats lraHemeuls exer('é~ pur le mari: 

!.~- Refus du mari ~ra~surEw son enlrelien; 

a~- CondamnalJol1 .Iu mari il llnC peine,de prison supé­
rieure à deux an,"!, 

Si te divorce t~R1 ]ll:ononcé laux torts du mari. celui-cî ne­
peul rt>clalIlcr (e rrlllhoursemenl de la dot. t;i le diwJrcc est 
pronollcti aux loris de la femme, le mari peut toujours 
e.xi~l~l' que la dul lui SHit restituée, lajourl1~e de travail étant li 
d(;comptèe ft '2 frune", aiilSl que les paRues, bijoux, objets Il, 
diver .. qu'il p(>lIllui itvoiI'.IIonnés durant Je mariage. II ne 

peut l":{'p"IHlanl ,'éelamt:'r le rembom'Setnlml des cadeaux 
offf'l'ti' ~t journees de tl'avail effeduées (jurant le;: fil-lnçaiUpfl. 

~'îl exïsle llf'i' f'nfilUls en has-ftge laissés il la garde de ln 
,mûn', If} pl~rf' est tenu de subvt'llir à le-ur entretieu. 

La ft'mmf' ne }H'ut ;~outrader un uouveau mariage: 

1'- hmt qpe le divorce n'a pas. été prouol1::è: 

2~- pl~IHJ:mt lc~ dix mois qui suiveut le ju·~emeut du tri­
lmnal. 

La non OhACrynlion de ceg .1eux Ti'gles ('ntraiut'I'it pour 

elle' el F,Oll nÛllvd (~pi}UX l'application deR pelne~ !liscipH­
uairei'l, 

ART, J2.~- Les marj~ges entre inùigènes musulmaus 
J'p"leHt , ....olllnis aux l'(>rdes du {lroit coranique. 

ART. 1:L- Les p~ésenLps disposiLioIlS sont applicables 
aux indigl"'IIf'R ratholi'lues ou protestants qui s'en réclame~ 

ront oU déclarerunt vouloir s'y soumettre. 

ART. -14.- Les Commandanls de Cercle de Lom(i, Anfirho, 
Klouto et Atakpam~ et h;~ ClIf'fs d(' ~nhdiyi~ioll :-\ont (',har~ 
gés- de l'exér.ùtion du préseut arn\tti qui :o4'ra enregistré., 
communiqué et publip partout où j,psoin f.era . 

Lomé, le li "ov.mul'. 1924, 

1l0;,\:\ECARRÈRE. 

AlIJ-lÊTÈ :.Yo. 266 rêglelllenlani ll'S iJ/uriagto.'< illrli,gèn~s dans 
le... Cerde.'i de Soko(/e el ....,·an;;~Jrt,ut?-~11tUl9(1. 

Le Gouverneur dejo: Colonie. 

Chevalier de ,la Légion d'Honneur. 

Commissaire de la République 

Vu le décret du 23 Ma.. 1921 déterminant les atlribu­
tions et les pouvoir5 du Commi:'>saire de la HépuuJique 
au Togo. 

Vu le décret du!2 Novemure W2.2 portant orp.-rmÎsntion 
de la Justice lndig{~ne an Togo, 

ARRÊTE: 

ARTICLB P'UUIlRR.- Les mariuf!e,-;: t:utl'(' illdiw?uefl-léti­
chisles sont soumis dans les Cerc!,':'> de ~ok(fdé et Sansannè·· 
::\1ango aux l'Pgles cï-aprè's qui doivPlll ohligaloil'elll('ul 1<e1'­
vir de baee pour le r~"glement dei' lili~es IH';;sf:nlès ;Jt,vnnt 
ICA, lribunaux 'indigènes, 

FOlŒAT10:\ DU "AHI.HlE 

ART. 2.- La femme avant rage de 15 ans, l'homme 
avant J'âge ilp tH aus ne peuvent cpufradt'!' maf'Îagl'; toute~ 

fois chez les I\onkoml;as l'homml' lte :0\(' marie llu'à:20 nus, 
la !(!mmt' dè~ ;::u puberlé. 

DI:RÉE ilES FIASÇ\jLLES 

ART. :1.- Li! duree des fiaw.:ailh,B ne doit pas excéder 
un c.Jt>lai de cinq années, sauf dl(,!' les Koukomlms oil elle 
peut se pl'olonéwr duranl quinze aUllée!', , 


Lf's fiani,,~aHle:'\ ont pour point Il\' ,j(;p"rl : 


Chez les l\.unkombaR l'aceeptalioll d\'l\ d!'IL\ familles nu 
moment de la naissance- ~i' la jemw Hill', 

Chez les Mobus la promesse mulll"l1/' irédHlIlf.{t) tif-! femme 
en présenC(j du Chf'-Î de CantolL dlaqut' pl'éll:!IHlflIH étant 
assi~té do deux témoins: 

Duns les autres Lribu,..;, RoH la dlll!' de la l'l!mÎSt' d'un ca­

deau de promesse de mal'iage par' Je pretendant (III." parl'ld_s 
de- la j1mlw fille, soi,t. la pl'emiè!'f' p;-,l'itHl\~ d(Ç ,1ourlH:'(':o:, 11(· trH­

Yail eon:sacrées par li' prétp-'ndèlDI ;111:< part·nlf-. dl' la ri~le. 

ART.4.-; Si, if l'î'xpiration (:1' ln pl>rlnd\' :-:v~~illlliqHe('OU 

dt' ceBe plus courl!' eonvenue par l\'s ilnrtle~. [(' IlHH'Înge 

n'a pas lieu pal' ia raul~ de la. jl;'!HH' fll1t, ou de i'('S parents, 
(',eux~ci sont tenus :4uÎvant le efH ,Ill f('HlI){)nl'~f'"III\'!lt !les ('ft ­

dcaux oHe'rll1 op au }iaif!rr\l-~lIt dl· ... jOHrnèf'z.; 11(' trll\:nîl fOllf­
lIÎes. 

.. La restitution ne peut excédeJ' l'inqunn[(' francf' ');11' :llll1ée 
dans le premier cas et viugt-cinq It'RlH'f' drH1"Ï h' ~f't'<)ud, ni 
dépasser le tolal de deux ce-nt~ I!':tllt'~" 

Eu cas de mort d1un des full!l'~ t'I'!lUX au (·Oll!':>' <lr's fian­
çailles aucnn remhoursClnent nI' {!I>ut t'tre l'xi:..::!' dl' la ramille. 
de la jeu,ne fille, ' 
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CONSENTE:\ŒNTS :'<ÉCESSAIRES 

ART. 5. Le consentement des luturs époux et de lenrs 
parents est indîspeui<,at11e pour assurer la validité du ma­
riage, 

Toutefois dle~ Ips Bassaris et [es Konkombas. si le pré­
tendant est déjà mariè, l'autorisation de ges parents n'est 
plus n~ces8flire. 

Chez les COV)(~OII5, Cabrais, Lossos, Tchokossis et Mohas 
faulorisatiün paternelle est obligatoire pour le fiancé tant 
qn'il n'est pas chei de case. 

La jenne CUle sera présumée avoir donné Elon consente­
ment 1';j elle g'est rendu(' sans violence an domicile conjugal 
on si en présence des témoins eHe a mis spontanément sa 
main droite ilans celle d~ Ion fianr.é. 

DE LA nOT 

Au. (). La dot est fixée par accord entre le prétendunt 
et la famHle de la femme, 

Son montant Ile peut excéder au total en espèces deux 
cents francsj on en nature nn maximum déterminé: comme 
'suit : 

Chez lcs Cabrais, LO:::los et CotocolÎs 30 journées de tra­
'1 ....Vlli par an: 

[}a.n'" If:\s Hotre;. {rlhu~ 20 journAes de travail par an, 

Troi:-::-quaH,;" lie la dot revÎennent au père ou au Chef de 
famille île la feHlflH', on quart à la mère de la femme, sauf 
che;.: les (~al;r;tig, LOS!'01 et Cotoc-olis où les jonrnées (le tra­
vail ef(edué{~8 p\'llliall'. tes IiançaiHes sont au profit du p(~re 
et lé5 eadf'aux en 1'~IH\ces ou en nature appartiennent il la 
mrre de la jenne filk, 

La dot t'Il L'Spi\l'eo; oU en marchandises est versée par le 
mari au Chef df'" famille de la femme, on, si la femme est 
vell\'(' on di\'ol'et't·. :111 pt'emlPr mari ou à son héritier &aul 

flans le~ tribus Où la C'outnme ne prévoH ancune dot pour le 
marin::!' d'ulle rf'flUIH' \,cuve ou divorcée. 

Ll' Vf'T~(,lllPn! de la dot est elh'ctué devant Je Chef de vil­
lage rt, ([Hall'" h::'moill~. deux pour chaque partie. 

FfllU1ALITÉS DU ~1ARIAGE 

ATH'_ 7.- Le mariage n',est RonrnÎs à aucune formalitè 
administrative, 11 ('sf toutefois recommandé aux IJlutips de 
laire {'on~tatel' le mndage par le Chef de eanlou qui doit 
alor." dresRer un ad!~ écrit portanl le nom des époux, 1(, 
montant de la dot îÎx6:o, la date et lechiflre dn versement ef-­
fertné d ('Il remettre Hne expsditîon au mari et au Chef .Je 
famiHi> de la ff'rnuH'. 

OIJLlGATIONS DU MARI 

.\tn, 8, Li> mari doit aide, secours et protection à sa 
femme; il e::;t ten u de lui fournir la nourriture. le logement 
et rhabillement. Lorsqu'il en a plusieurs il est wnn de s'ac­
quiller de ses devoirs i:onjugaux avec chacune d'elles Rclou 

les rè'gles prescrites par chaque ('outume particulière. 

OBLlG.;\TIONS DE LA FEMME 

AIT.9.- La lemme est, tenue: 

t *'- d'obéir à son mari, 

2'"- de cohabiter avec lui sauf dans le cas où il est atteint 
~}uné mt;tladie contagieuse. 

3"~ de le suivre partout où il voudra s'établit' dans les 
Uœitès du Territoire. • 

DES Ero'ANT" 

A'T, 10,- Les enfants nés pendant le mariage ou les dix 
mois qui suivent la !éparation on le divorce appartiennent 
toujonrs au marLon à la (amille du mari. 

I~es enfants nés avant la céléhration du mariage appar­
tiennent au fiancé dana la cont.nme Cabrais-LoF:sos, au pt>re 
dans le8 autres coutumes. 

Si nne veuve. non enco.reremariêe, mais demeurantenrore 
dans ]a, (amiUe de son défunt mari, fi un enfant d'nn homme 
étranger à cette famille, l'en fan t appartip'nt an père dans la 
coutume Cotocoli, à la famille du mari dans les aut.res cou­
t.nmes. 

Si t'enfant est de pl~re inconnu, il appurtip'nt. sutvant les 
coulumes de la tribu, à la Camille' de la f('mmp ou il cP'lIe 
du défunt mari. 

En cas de divoree If:S enfants il ppnrliennenl au mari. que 
le divorce ail été ou non prOIlùlH'f. à fie:;; t.orts, La mt'ri> en 
aura cependant la garde pfwdant !C'I') qUHtre 1)I'(,nlii.'fcK an­
nées, Celuî-cl peut toujonrs aller yoir Ae~ enfant~ et ~'eux-ci 
vÎ!iütcl' lenr mère, 

La femmj~ convaîncue d'aduHrl'c .tinsÎ. (fut> 1'>00 complice 
Reront traduits sur la dénonciation du tll,lI'j devant l'e tri hu­
nal de ~uhdivision. 

mSSOIXTlON m: ~IAHL\(;E 

}\lrr, 11.- La dîssoluf,Ïon du mariagl' peut ,,",e produire 
soit par la morl de l'uri dèS t'p.'ux, ~oi 1 plil' h: d jyorcf::' ou 
la répudiation 

_ ù) J/or! du utfI'ri.~ La vell\ï' peul l'l' t'emarij·r: 

Chel les Cotocolis et Cal;rai:,-L(j~t:oti au bout d0 quarante 
jOtH'S, si elle n'est pn~ enceint\': upr(>.;: t"lIccouchernent dans 
te eas contraire, 

Dans 1{,8 autres t.ribns apr!'" un d,"lni de viduité Ile dix 
mois, 

Elle n'est tenue envers la famille de sou mari il aUCllll 

remboursement. 

b) .AlfJrl de ta femme.- La mort de fa lemme Il'ouvre 
droit en aneun cas à compcmmtion au profit du mari. 

) Divorce.- Le divorce esl prononcé par le lribunal de 
Sdbdivision après tentative de ('onciHntioll faite pur le Chef 
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ûe village aS5i:4~ de~ hliniUes des deux co~joints. 

Le divorce peul être demanùé pal' le mari pour: 

t*· Mauvaise eouTm'matinn de la femme dûment'attestée 
par certificat medient; 

~~- AdllW~rc tlt· la femme; 

:1~- CondamuulÎon tic la remme à ~ne peine tic prison 
supê,"ieure à deux 1:11;8. 

4"- Ahsence~ répétees do. la femme-du domicile conjugal; 

;)~. ~~gligenre habituelle dans les lra~aux,du ménage. 

I ..e divorce peut être dema.ndé par la femme pour; 

t"- lmpuli'sanee du mari; 

2"- Maladies non tagieuscs el incurables du mari; 

a~- ~evices et mauvaiS lr(;litements exercés pa.r le mari; 

4<>· Refus .111 marî tl'assurer son entretien; 

,,- Condamnation (lu mari il une peine de prison supé­
rieure il lIeux uns.. 

"­

~j le divorce. e.st prononcé aux torts du mari, celui-ci 
ne peut rèclarner le remboursement de la dot sanl.chez les 
Caltrai~ el. Lossos où le mari a t.oujours droit au rembollrsf'­
ment de la dol, 

Si le divorce eSt prononcé aux turts de ,la lemme le mari 
peut t.oujours f'xiger qUi' la dot lui soit restituée, la journ'ée 
de travail étant llécnmptéa à deux francs, ainsi que les pa­
gnes. bijoux. objets diverfi qu'il peut lui avoir donneR .du­
rant )e mariage. 

S'il exisle des enfant::, ('n 1ms-âge l~ûs8és à,la garde de la 
mt-re, le pPl'e est tenu de sullveuÎr à leur entretien, 

La femme ne peut coutNiolier un nou\-'eau mariage; 
, ' 

1Q Taut que le diYorce,n'~ pas été prononcé;.-

2"- PClllhmt Jes dix mois qui ~lIi~ent le jûgement du 
TribullHl, 

Toutefois si eUe est de 'race Cotocoli, CabraÎs ou I~ossoet 
tu'elle ne soli pliS t'uecinte au prononl'é ~Iu jugement, eUe 
~ent l>!.! remarier nt! hout de qUfH'ante jours. 

, La non-oh?e-rvatloll Iles dpux règles ci-dessus en traînera 
,pur cHe el son nouvel époux l'application des peines rlisCÎ­
llinai rl-'S. 

d) 1lél'wNfltilin.- Le mari peut toujours quand H le veut 
epudÎt'r sa femme, mais cette répudiation une lois pronon~ 
ée l:sllJéfinitivc nt l1lÎ enlève tont droit au rernboùrsemenl 
ela dol. 

AIn. 12.-- I.o$. mariages entre indigènes musnlman1'> res~ 

lut soumi!'\ aux ri'~le1'> du droit coranicrue. 

ART, ta,--- Les pl'tSs~utes dispositions sont appl!e1:\ble~ 

lX in(llgène:; ('atholiques ou protestants qui s'en réclllme­
'nt ou dee.Îarerout vouloir s'y soumettre. 

ART, 1fL--~ teR Commandants de Cercle de Sokodé et 
i Sam,anné-Mango cllcs Chefs de Snbdivision sont chargés 

de l'exécution du prèsent arrêté (pli sera f;nr(>~istrp, {'om­
muniqué t'"t publié partoHt où hesoin "t'ra, 

AR/lÈTi.: ,\Ip, 267 (i.roJtI Ip.s mm/lIarp); qui ,>rtffoul dorena­
vaut aduâ..\'es doits les cifis,;e,'f paOlùllies tlu ï'ern'trûl"(} du 
l'o,flo placé suus te manaat de la Ff'llfIrt', ­

Le Gouverneur de:;; Colonies 


Cbevalier de la Légion !l'Honneur 


C<:mmissaire de la HépubHque, 


Vu le decret du 23 Mars 1921 dHermÎllant les attributionsil 
1 et les pouvoirs du Commissaire ;ft~ la ltépuhlique au Togo. 

Yu le décret du Hl Octobre 191\:: aulorisant notamment le 
Commissaire de la Répuhlique à rix~r un (:üurs il la monnaie 
anghùso dans le TerrUoire- du 1'ngt;, promutgup pur arrêté 
N' 2:<3 du 24 Novembre 1\l2:1 ; 

Vu jlarrêté N°·8 du il Janvier -Ht!.-l fi.xant t>royj"oirement 
le cours oUiciel de la Livre sterling dHH~ ft~~ TPlTilolt'e:;; du 
Togo à compter du 1"" Janvier 1~:4; 

Yu le déere{ du ln Octobre 192;1 HU!ot'is,ùîlle Commissaire 
de la Répuh1îque au Togo à fait,t' fabriquer C't à meUl'e en 
cirf,uJation des jeton.s;métaUiques daus LV T(:l'f"iluil'f' du Togo, 
'promnl~ué par arr~té N" 232 du 2!t, ~o\'cmhrt' fttta; 

Vu l'arrêté N~ 40 \lu f5 Mars lH.:!:! fix1-ml h: illvx du murk­
argen t dans, les caisses. püblifj ues ; 

, 
:. AtLetulu qne Jes jetons métallique:" sont pnrvenns daus I.e 

I~ Territoire et que cette monnaÎ(' nnlionale est al;vetée à rem­
i: placer tians le Ter'ritohe du Togo. la mOJlHlIlt> nH'tnllique UIl­

"l' glaisc;
1; 
1: Con:-:illérant, en t'onRéquenee, qm' IIHlIf' op{·l't:r j'{'lIt' ~lJhR­
\~ titul.ion, il convient de ne phu, rpl'('voit, t!1I1l~ Jr;:" nlÎ~f'.t':'\ pu­
\i- Lliqul''!( les mouullÎps .mglaist'f,' on il{ll'mHlHI('~ : 

Il Considérant, toutefois qu'il y <1 lipu dt' lIIélla~eT 1HW pério­
1 de dt' transition pour. laisser ail ('tiulrihllahh' ÎlHIi!!:I'ue le 
1 Lemps oe se procurer la tlouvelk monnaie; 

Vu l'avis du Tr(::":orit'l'-Payeur : 

AHRÈTE: 

ARTlCLB P'UUIIIiR. -~ L'arrêté dn 1 f .Iîlll\"Îef' IH.:Ut fixnnt pl'O­
visoîn'ment le cours OHiciel dt' Iii Livre ~tediu;~ liant' le 
Tnritoire du 10p:o ft t!omptrr du l'" JllhvÎe,' 19.:M !',... t f'!, df'­
meure rapporté pour' compter L 11 I~ 'itllYIPr -fUt: .. 

ARTlCI.~ .2. - A compter du j" -,1<1Jlyj(,,. IU2.;) "rUt' "l'l'il re­
çu dans lc'S c.aisses pnbliqnes quI' l\·s hilld" lli- la BIIIHlue de 
l'Afriqne Oeddenta10. les piècef< d<' IIltlllHnie m:lI'qu('l.'~ Togo, 
la monnaie française d'argent, III monnaie h'lHl(ai!l>f' dC' hiUün, 

l'· 
i! AnTlcLE 3, - Toutèfois et par flH'SUH' tl'illll'itnif't, 1('1'\ mon­

naies anglaises ainsi que lc~ Witl'li." arU:f>ut Sèl'Ollt tn!r.l'l'\"i. 


